
P. 46.3. Avec tout ton corps 

 Si nous pouvons prier en mettant en œuvre ce que les spirituels appellent les 
facultés (ou les puissances) de l’âme, nous ne pouvons pas faire totalement abstraction 
de notre corps. Nous sommes un corps et toutes nos activités humaines sont imprégnés 
par lui. C’est par notre corps que nous sommes en relation avec nous-mêmes, avec les 
autres, avec le monde. 

 Notre corps est constitué de matière semblable à celle du reste de l’univers. Il est 
marqué par toute notre histoire personnelle : nos capacités physiques et intellectuelles, 
nos limites, nos blessures, notre situation dans le temps (époque, âge). Quand nous 
méditons nous ne pouvons pas l’oublier. Notre réalité est présente : rhumatismes, 
fatigue, séquelles d’opération chirurgicale….Tout cela intervient quand nous voulons 
méditer.  

 Ainsi, telle phrase du psaume 103, 29 – 30 « Tu reprends leur souffle, ils expirent ; 
tu envoies ton souffle, ils sont créés » peut me renvoyer à mes difficultés respiratoires, à 
tel moment de ma vie où j’ai eu des difficultés respiratoires sur le plan physique ; ou sur 
le plan moral : telle situation pénible moralement m’a coupé le souffle. Au contraire, ces 
versets peuvent me renvoyer à une expérience positive qui m’a redonné le goût de vivre 
physiquement ou moralement. 

 De tels souvenirs peuvent me faire sortir de la méditation ou au contraire me 
permettre un approfondissement : je découvre que Dieu me donne du souffle, en donne 
à tel groupe dont je fais partie. Je lui en rends grâce ; je lui demande davantage de souffle 
pour continuer. 

 Notre corps nous permet de donner chair grâce au souvenir auquel il nous renvoie. 
Il nous évite d’avoir une méditation « hors sol » et nous donne de produire du fruit. La 
méditation incarne la Parole en nous et nous évite de rêver, et de ne laisser aucune trace 
en nous. Elle nous donne un avenir, tout comme une cicatrice qui laisse à trace d’un 
événement vécu. 

 À travers ce que nous ressentons dans la méditation, nous devenons acteurs de 
notre vie. Une Parole nouvelle jaillit en nous et dépasse la réflexion purement 
intellectuelle qui nous tenterait. En approfondissant par nos sens, la Parole de Dieu 
s’incarne davantage. 

Exercices spirituels :  

        -      Jn 1, 14 : Dieu demeurant nous 

- Jn 6, 39ss ; 6, 56 ; 15, 4 

- 1 Jn 2, 14 ; 3, 24 

- Col 3, 16 


